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La stabulation libre est remise en question, 
pour les chèvres à cornes à cause du risque 
de blessures. Mais quelles sont les raisons 
de ces luttes en stabulation libre et que 
peut-on faire pour y remédier ? La présen-
te fiche technique répond à ces questions 
et propose des solutions pour les petits  
effectifs. 

Chez les chèvres, la hiérarchie 
définit les priorités !

Une chèvre de rang hiérarchique supérieur a la 
priorité par rapport à une chèvre de rang hiér-
archique inférieur, pour le fourrage, l’eau ou les 
meilleures places de repos. Si la chèvre inférieure 
ne lui laisse pas la place, la chèvre dominante 
commence par menacer. Si cela ne suffit pas, 
elle donne des coups de tête. Les combats sont 
l’ultime recours. 

Déroulement des conflits sociaux 

Les chèvres de rang inférieur 
gardent leur distance, …

Deux chèvres savent exactement quelle distance 
maintenir entre elles. Cette distance est parfai-
tement respectée notamment chez les chèvres 
à cornes. L’esquive des animaux de rang inféri-
eur témoigne du respect de la hiérarchie. En fait, 
l’épreuve de force n’est pas nécessaire.

Menace (chèvre du haut) et esquive (chèvre du 
bas)

Lors de l’immobilisation au cornadis : en cas de 
danger, la chèvre esquive par le haut. 

La chèvre de rang hiérarchique supérieur (côté 
gauche du râtelier) ne laisse aucune autre 
chèvre manger à côté d’elle.Aucune agression
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... c’est pourquoi les chèvres doivent  
pouvoir s’esquiver à tout moment.

Dans l’étable, les chèvres de rang inférieur n’ont souvent pas assez 
d’espace pour respecter les distances ou réagir assez vite. Ceci 
provoque un comportement agressif de la part des animaux de 
rang supérieur et déclenche un cercle vicieux. 
Les points critiques sont notamment :
- le cornadis
- les passages étroits et les voies sans issue
- les entrées et sorties de l’aire d’exercice extérieure.

.

 

Ici, la chèvre qui se trouve dans le cornadis doit réagir vite, 
sinon c’est le coup de tête.

Voie sans issue – que faire ?

Des parois comme sur la photo subdivisent l’espace et donnent 
aux chèvres la possibilité de se soustraire rapidement à la vue 
des chèvres de rang supérieur en cas de besoin.

Mesure 1 
Aménager des séparations visuelles et  
subdiviser l’espace

Il est très important que les chèvres puissent se mettre à l’abri de la 
vue des autres, notamment dans les petits troupeaux, pour éviter 
de se côtoyer en permanence malgré l’espace restreint.

Les séparations visuelles évitent les conflits lorsque les chèvres 
sont immobilisées aux cornadis.

Une subdivision de la 
ligne d’affourragement 
évite qu’une seule 
chèvre de rang hiérar-
chique supérieur puisse 
dominer l’ensemble de 
l’aire d’affourragement. 
Ici, sans la paroi de sé-
paration, aucune autre 
chèvre n’oserait venir 
manger à côté de la 
chèvre blanche de rang 
supérieur. 

Le comportement hiérarchique des chèvres est naturel –  
il faut en tenir compte dans la gestion du troupeau tout 
comme dans l’aménagement de l’étable !

Les quatre mesures présentées ci-après aident à faire régner le cal-
me dans le troupeau. La dernière page réunit également quelques 
bonnes pratiques.
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Repos au calme dans une niche. 

Il existe plusieurs possibilités pour l’installation de plans surélevés. 

Mesure 2 
Proposer des plans surélevés et des niches 
de repos 

Des plans surélevés offrent davantage de possibilités d’esquive aux 
chèvres. En outre, ils augmentent la surface par animal et convi-
ennent parfaitement aux chèvres qui adorent grimper et escalader. 
Les niches de repos sont idéales pour les animaux qui souhaitent 
se retirer. 

Les chèvres aiment bien se tenir en hauteur.

Des cornadis adaptés offrent une bonne visibilité vers l’arrière et 
permettent aux animaux de sa dégager rapidement. 

Mesure 3 
Adapter l‘ affouragement

Des places d’affouragement plus nombreuses que les animaux et 
réparties en plusieurs endroits permettent aux chèvres de se choi-
sir une voisine tolérante pour manger.
Le fourrage devrait être disponible 24 heures sur 24 et être distri-
bué si possible plusieurs fois par jour. Cette méthode permet aux 
animaux de rang inférieur d’accéder également à du fourrage de 
qualité.
Lorsque les aliments sont distribués en rations, il est recommandé 
d’immobiliser les chèvres lorsqu’elles mangent. 

Measure 4  
Composition stable de l’effectif

Lorsqu’un nouvel animal est introduit dans un groupe existant, 
chaque membre du troupeau doit clarifier ses rapports hiérar-
chiques avec le nouvel arrivant, ce qui est cause de stress et entraî-
ne davantage d’agressions et d’agitations au sein du groupe. C’est 
pourquoi il est recommandé d’acheter de nouvelles chèvres le plus 
rarement possible et de n’introduire un nouvel animal qu’après 
mûre réflexion. 
La tolérance entre les chèvres est en effet plus grande lorsqu’elles 
s’apprécient ou lorsqu’elles ont grandi ensemble. Les chèvres 
amies sont celles qui se couchent à proximité les unes des autres 
ou même côte à côte. 

Bien qu’il y ait beaucoup de place disponible, ces chèvres sont 
couchées l’une contre l’autre.
Les amitiés naissent avec le temps, c’est pourquoi il est impor-
tant que la composition du troupeau reste stable. 
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Des aménagements simples permettent de créer une étable à plu-
sieurs étages et en plus d’augmenter la surface disponible. 

 

Exemples pratiques 

Un râtelier ou un tapis d’affouragement suffisent à subdiviser 
l’espace et à créer une protection visuelle. Pour améliorer la situa-
tion, il n’est donc souvent pas nécessaire de procéder à des instal-
lations onéreuses. 

Il est donc important à plusieurs points de vue, de tenir 
compte du comportement des chèvres. Cependant, pour 
les chèvres aucune étable ne ressemble à une autre, il  
faut donc trouver des solutions adaptées à chaque exploi-
tation. 


